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B U R C H E C O M M U N V ' 
R 

PLANIFICATION 
PAR ORIENTATION 

T ) EPRf SENTANT type dn 
j K nouvfl ordre d'homme» de 

foi annoor^ p«r Henri 
9 l a u l i « L'Fwrope en 
Queiiinn * (Trlbnne Libre, Plon| 
pour la reBMite rte l 'H*e Furo-
prenne, f.mile Rideau, auteur 
d" Il Furatom Marche Commun 
n ( » (Edition* ouvrières) 
n t de formation Jésuite. 

Î
Techniquement, non petit livre 
ou* e*l aus*i précieux que le» 
iivraKe« de la rollection <i Que 
liis-Je 7 », dan* laquelle d'ail-
«ur» «e trouvent aujaiird'hul 

a ÎA rKCA » (de Jean de Soto), 
« I.e Marché Commun ». de J.-
F Deniau). mais pa« ITura tom. 

San* doute, cette omisfion 
peut-elle paraître moindre *i 
l'on ne M»uTient, comme le fait 
remarquer Jean de .Soto, que 
le* Institutions de la CECA tel-
le« qi«e rA»*emblie, la Cour de 
Justice ain»! que le Conseil Eco-
nomique et .Social »ont commu-
ne* au Marché eommnn et s 
l 'Euratom nul les complètent. 
Mais le* problème* de l 'Enratom 
K>nt pirticuliem. Emil« Rideau, 
k'Il néKliKe le* informations de 
^ n i è r e heure, nou* donne une 
|up complète du tr iptjqu*. 

I Europe chrétienne 
.* Ea aTant-propos, autant qu'eo 
conclusion, Emile Rideau »'In-
quiète de5 buts moraux de l'Eu-
jope des SU, moteur de l'Euro-
pe dea Quinze. ( La CECA n ' a 
pas d 'àme », « La CECA n ' a 
pas réussi à être une véritable 

[ communauté humaine ». louli-
: (fne-t-ll ; t les valeurs portées 

par le monde ouvrier dans ce 
qu'il a de meilleur » écrit-il en-
core « risquent d'être oblitérées 
par un idéal de production et 
de rendement ». 

Ce but final de sauvegarde 
d'humanisme chrétien sera-t-U 
mis en valeur par les tenants 
de la quatrième Communauté 
que prône aussi Emile Rid 'au, 
il savoir 1« Communauté politi-
•ue qui vient maintenant pour 
Conduire les trois autres 7 Peut. 
| t r e eet-ec seulement alor», »râ-
le au Pouvoir politique cooirélé 
par Un authentique syndicalis-
ime qne pourra se Jujer notre 
actuel le luutalive de sauvesarJ* 

I du monde occidental. 
' Fruit des tentative» d'unifica-

tion européenne du Conseil cie 
l'Europe et de l'OECE, la Com-
munauté Economique Européen-
ne det Six (CEC.A, Euratom, 
Marché Commun) groupe on le 
sait. 160 million« de consomma-
teurs ponr lesquels « une certai-
ne similitude de situation éco-
nomique exlite ». 

Encore que cette situallnn éco-
nomique soit similaire, l 'avenir 
de ce marché est marqué par la 
planification. « Planification 
par orientation » comme 1« note 
Jean de Soto (dans ..Ijt CEC.'»», 
collection « Que Sais-Je ? »), 
« plus que planification Obliga-

>toire ». Mais planification tout 
de même. 

Parallèlement an progressif 
'abai**emrnt des droits de doua-

i n e (10 p. c. au 1er janvier 1958 
l iv tqu ' à Sfl p. e. au 1er janvier 
'l»fi2) « 11 ne faut pas se dlssl-
"^muler qu'un grand nombre 
>d'entrepriSPS, tnduatrielles sur-
?tout, auront du mal à s 'adapter 

au régime nouveau »... « 11 N u t 
. prévoir la disparition de beau-

coupe d'entre-ellps ». (Le» entre-
prises marginales). 

Déjà, le» représentant» de pe-
tites entreprise», face aux fu-
turs géant» industriels du Nord 
de l'Europe de» Six craignent 
leur « prolétarisation », ainsi 
que le souligne Henry Coston 
dan» se* ouvrages. Mais n'en-
trons-nnus pa» alor» dans 1« 
commun « struggle for life », 
dan» les affres du pérludique re-
groupement capitaliste qui fit 
ladl» le Sii,iet du « Bonheur d « 

I Dames », d'Emile 7^1» ? 

Marché comfnun ricl 
Emile Rideau dre»»« un pre-

»nier bilan de la Communauté 
tl iarbon-Acier, dont ia période 
t a n s i t o i r e s'achevralt le 9 i f -

fvr ier 1958. Bilan positif, a«.»uré-
iment . Puisqu'il coneacre un« 
(augmentation de production et 
. de consommation. D'autant que 

la CEC.A est un premier exem-
ple par rapport au Marché com-
mun (Pour ce qui est de l 'Eura-
tom, du seul fait de l'épuisement 
de «es ressource» naturelles et 
du fait de sa dBngereu?e sujé-
tion au pétrole du Mnyen-
Orient, sans la Communauté 
atomique l'avenir de l'Europe ne 
serait pa« même pensable). 

.\iniil. comme préfaie au Mar-
ché rommun, la CECA a procé-
(té à la réadaptation de quelques 
20.000 ouvrier* d'entreprise» 
transformées. Cependant, nous 
confie Emile Rideau, « le pro-
tr-'S social est en retard sur le 
fcogrèg économique ». Sjabili. 
• t i o n par la réadaptation mait 

progrès. 
Y»ans son chapitre e Passafe à 

Ifc (Communauté Economiqua 
m-^péenne ». l 'auteur te fai t 
l 'Aho. entre antret, d 'aae crain-

te rarement exprimée Juiqu'icI 
celle des conséquente» d'un ta 
rlf extérieur commun d c t V ' ^ 
pay» (France, Ailewtagnrf ItH 
lie, Bénélux) et qui r j s ie è t f | 

progr/ 
de»^ 

kix T^nj 

ttericur dJ 
rraigneni 

entre l e*-

parallèlement 
•baisaemeiii int^ 
douanier» entre 

En effet, certain! 
mer tant av«c 1'-
M a rehe eommut 
d ' i t re à la fol* p t ^ entre i e»-
pansion d 'un »oUin plus dyna t 
miqite (la Hollande par r«pp«rL' 
à l'Allemagne, par exemple) (J 
l'obligation d« rapports catâ 
mercianx eitrrieur» traditi#i 
neM rendu» plu» difficiirs Aar 
l'élévation de nouveaux tarif* 
douaniers applicable» à l'ensem 
ble de la Communaulé. Car i. 
faut le noter, certain» de» si^ 

pays payent aujourd'hui moin!, 
de droit* de douant, sur certain* 
produits extérieurs, que d 'auln 
pay». Le» experts auront 
trancher. 

Un* Fronct exportatrice 
Pour ec qui «st de U Fraiiie, 

son malheur riendra de ce 
qu'clU n'exporte pas a»s«x, que 
sa doctrine d'ex|>ânsion soulire 
d 'un exré» de consommation 
intérieure, consommation qui 
demande une excessive Impor-
tation de biens d'équipement et 
d'énergie. En général, sa pro-
daction est intuffisante ; «es 
charges en Algérie sont lourde«. 

Le Mraehë commun ne sera 
pa» à rendre responsable des 
[imitations qni viennent. Le» 
pays «urxpéens flairaient par 
évincer la France des marcncii 
extérieurs par l'inquiéter sur 
»on proore territoire c même Si 
elle se refusait à entrer daii.s 
quelque marché commun que 
ce soit ». 

.Maints produit» français sont 
touiefoi« compétitifs |ain»i dans 
l'Aéronautique le» avions » Mys-
tère », Il Nord-.Atlaa », <i Nord 
2..Ï00 », »Caravelle», etc.; dan>. 
l'électronique, l'automobile, Ir 
matériel et la technique ferro- | 
viaire. le» travanx publics 
(technique du béton), les tra-
vaux hydrauliquei, produits st- I 
déÂirsilque« demiifini«, textile;. 
• rilrieiel». ientilit» et miroirs 
téte»copiqun, biMle .^^itur' 
peinture d 'art , organisation du ' 
travail même..., sans oublier le» . 
vins !) 

1/Associa tlon des Territoire» > 
d'outre-mer au Marché commun | 
libère la France d'un poids d'in-
vestissements qu* nous n 'au-
rion» pu supporter seuls. Gr&cr 
au Marrhé comintin, l ' influenre 
françaiM continuera en de» ter-
ritoire» que l'Europe entière 
achèvera d'industrialiser. 

Il faut voir là une de» future» 
réus»ite» »pertarulaire» du Mar-
ché commun au regard de la-
quelle le* pre«*ion» économiques 
de l'Alfemaime, par exemple, 
«ur le marché continental sont 
peu de chose*. 

Par le biais du Marché com-
mun, l'Europe donne sa chan-
ce • la France qui, du fait de 
son actuel relèvement démogra-
phique sera, ver» 1980, le pays 
plus jeune d'Europe. 

Technocratie 
Cependant, dans ton ouvrage, 

Emile Rideau sait envisager 
« les risques et les dargera des 
traitéa ». C'est ainsi qu'il pré-
voit le» empiétement» de la 
technocratie : « Des féodal i té 
économiques... réunissent des 
techniciens «péclallaés... Consti-
tuée en « ordres »... en railleux 
d'écoles, cette couche est carac-
térisée par le MONOPOLE DE 
C E BTAIMES CONNAISSAN-
CES... ». 

D'aprè» Emile Rideau, t'écano 
miqoe aura la tentation de 
prendre le pa» sur le politique. 
Pour l 'auteur le politique re-
presente une instance supérieu-
re, le guide. II est probable que 
la défense de ton autorité se 
fera par la force d'un syndica-
lisme, d'un Conseil économique et 
social (autant peut-être que par 
une authentique démocratisa-
tion da reti*rignement). 

Politiquement, pour Emile Ri-
deau « la communauté écono-
mique européenne risque d'être 
intégrée dana le camp occiden-
tal... (Elle l'est. Il ne fant pa< 
se dissimuler que l'Europe éco-
nomique de* Six. demain l'Eu-
rope politique, est le mo.ven le 
l'Europe à Quinre du Conseil 
de l'Europe, voire de l'OT.AN) 
« ...et d'être utiliî<îe, par des 
pressions politiques américaines, 
à des but* militaires d'agrosslon 
ou de défense à l'égard de 
l'tJnion Soviétique ». 

Pour éviter ce risque. Emile 
Rideau préconise « une Indépen-
dance progressive de la tutelle 
des Etats-tJnis ». Mais • ce eoàt 
d'indépendanre qui nait des la 
prise de conscience que l'on est 
nne force, résurgence du na-
tionalisme, ne >era-t-il pas piu> 
sage de »iib»tituer, plu» chré-
tienne peut-être, la notion d'in-
terdépendance, base du fédéra-
lisme T 

Danlal Dreatl. 


